
Tonneins et Confluent

manche pluvieux, le salon 2025,
sous un soleil printanier qui a incité
à la sortie, a comptabilisé 730 en-
trées, soit la deuxième meilleure
fréquentation derrière les 800 visi-
teurs de 2023.
La présence de 37 exposants ravis,
aux productions très variées, et le
choix d’une entrée gratuite de-
vraient conforter l’association Si
Tonneins Citoyens dans la pour-
suite de sa mission d’ouverture à la
culture.
Amandine Gasparotto

Le salon du Fait Main est à la fois un
lieu de balade familiale et amicale,
de découverte et de partage de sa-
voir-faire, ainsi qu’une belle vitrine
pour les artistes et les artisans lo-
caux, amateurs et professionnels. Il
s’appuie depuis toujours sur ce
cocktail et sur des bénévoles nom-
breux et dévoués.
Ce dimanche 16 février, les résultats
et retours étaient encore plus posi-
tifs. Après une édition 2024 en de-
mi-teinte, marquée par une baisse
de fréquentation lors d’un di-

TONNEINS

Plus de 700 personnes
ont visité le salon du Fait Main

Pour la sixième édition de son événement, 
Si Tonneins Citoyens a enregistré sa deuxième
meilleure fréquentation, dimanche, à la Manoque

De nombreux élus tonneinquais sont venus saluer la réussite de l’association 
Si Tonneins Citoyen et de son salon. A. G. 

Nathalie Delattre, ministre délé-
guée chargée du tourisme, avait
choisi le jour de la Saint-Valentin
pour sa visite en terres lot-et-garon-
naises. Visite qui a débuté, en mati-
née, par un soutien remarqué à Bas-
tides en fête, dans la mairie de l’une
des plus belles du département,
Damazan. C’est à la fois humble et
fier que le maire, Michel Séréna, ac-
compagné de son prédécesseur, le
sénateur Michel Masset, a accueilli
la représentante du gouvernement.
Françoise Dubourg, conseillère
municipale, a fait une rapide pré-
sentation de la bastide locale et de
son patrimoine. Valérie Tonin, vice-
présidente du Conseil départe-
mental et présidente du comité lot-
et-garonnais du tourisme, a exposé,
vidéo à l’appui, l’événement préci-
té, en décrivant les caractéristiques
générales des 47 bastides recensées
en Lot-et-Garonne, ainsi que les
temps forts de la première édi-
tion 2024, qui a fédéré 24 d’entre
elles.

« Vous pouvez compter sur moi »
Le projet 2025, prévu les 24, 25 et
26 octobre, veut devenir un rendez-
vous fédérateur incontournable du
département, attractif, immersif,
attirant un large public, en élargis-
sant ses séjours.
Après avoir écouté, la ministre, qui

connaît bien le Lot-et-Garonne en
tant que voisine girondine et pour
l’avoir souvent sillonné (profes-
sionnellement également), a pré-
cisé : « Si je connais parfaitement la
majorité des bastides et leur intérêt
touristique, je découvre avec beau-
coup de respect le travail effectué
pour cet événement et les outils
pour le mettre en valeur. Le tou-
risme représente 8 % du PIB et nous
devons tout faire pour le rendre du-

rable, tout au long de l’année ; le
tourisme rural est une des voies à
améliorer. Les bastides sont une
offre attractive et complémentaire
sur le chemin des montagnes ou
des littoraux, que nous devons pri-
vilégier. La route des bastides doit
être une colonne vertébrale at-
trayante qui mène aux grands sites.
Vous pouvez compter sur moi pour
vous y aider. »
Georges Longueville

DAMAZAN

Ministre du Tourisme, Nathalie Delattre
soutient l’opération Bastides en fête

Michel Séréna a accueilli dans sa commune de Damazan la ministre du Tourisme,
vendredi dernier. G. L.

La commune, ayant reçu une décla-
ration d’intention d’aliéner (DIA)
concernant une parcelle urbaine si-
tuée 42, rue Thiers, a décidé d’appli-
quer son droit de préemption. Cette
parcelle comprend un local com-
mercial de 20 m2 et un logement de
type T3 accessible depuis la rue
Hoche.
Cette décision a été prise lors du
conseil municipal, convoqué par le
maire, Christian Girardi, mardi
11 février. Ce bien se situe dans le
périmètre du projet de concession
d’aménagement qui prévoit la réha-

bilitation de l’îlot Thiers, concen-
trant aujourd’hui des vacances rési-
dentielles et commerciales, ainsi
que de nombreux bâtiments dégra-
dés. Cette opération s’inscrit dans
le projet de revitalisation du centre-
ville, Aiguillon 2035. La contre-pro-
position municipale a été votée à
70 000 euros.
Dans le cadre des futurs travaux sur
les rues Émile-Bazin et de Visé, le
reclassement provisoire de cette
dernière dans le domaine commu-
nal a été acté. Un fonds de concours
de 10 279,75 €, correspondant à la

part communale des travaux d’élec-
trification dans cette même rue de
Visé (un dixième du montant des
travaux à la charge de TE 47), a éga-
lement été voté.

Quatre chantiers jeunes
La commune a également fait acte
de candidature pour le marché pu-
blic lié à l’opération monitoring
énergétique, mesurant et pilotant la
consommation énergétique des
différents bâtiments, dans le cadre
du groupement départemental de
commandes proposé par TE47.
Par ailleurs, quatre chantiers jeunes
2025 ont été validés pour un mon-
tant de 11 260 euros (dont 4 000 eu-
ros de la CAF). Les participations
aux frais municipaux de scolarisa-
tion des élèves domiciliés dans des
communes extérieures ont été
fixées à 1 667 euros par élève et par
an pour les classes maternelles ;
703 euros pour les classes élémen-
taires et Ulis (Unité localisée pour
l’inclusion scolaire).
Enfin, au chapitre « institution et vie
politique », les nouveaux statuts du
Sivu chenil-fourrière 47 ont été ap-
prouvés ; les compositions des dif-
férentes commissions municipales
modifiées, suite au retrait de Michel
Pédurand et son remplacement par
Jean-Claude Pereuil.
G. L.

AIGUILLON

La commune active son droit de préemption
pour revitaliser le centre-ville

Mis en vente, le local commercial vacant surmonté d’un appartement, au n°42, 
a été préempté par la commune. G. L.

Pour la première conférence de
l’année du Club rencontres, consa-
crée à François de Labat, chevalier
de Vivens (1697-1780), il y avait une
belle affluence, fin janvier, dans la
salle Tivoli. En avril 2024, grâce à la
Société des amis de Clairac et aux
Archives départementales, plus de
3 000 manuscrits inédits de cet
homme des Lumières avaient été
acquis en vente publique, pour un
montant de 22 000 euros.
C’est Clair Morizet qui a ainsi fait
découvrir la riche personnalité de
cet intellectuel et gentilhomme
campagnard, en lisant des extraits
de la correspondance qu’il a menée
pendant quarante-six ans avec la
marquise Suzanne de Jaucourt, ori-
ginaire de Saint-Cristau, entre Puch
et Villeton. Plus de 800 lettres sa-
voureuses, qui ont plongé les audi-
teurs clairacais au cœur du
XVIIIe siècle, entre Clairac et Paris.
L’intimité de ces deux personnali-
tés, frappante, a d’ailleurs retenu
l’attention des historiens bordelais
Jean-Pierre Poussou et Michel Fi-
geac. Leur amitié féconde leur per-
mettait d’aborder dans leurs lettres
hebdomadaires tous les sujets,
qu’ils soient familiaux, écono-
miques, politiques ou littéraires.
Jean Escodo

CLAIRAC

Le Club rencontres explore 
la vie du chevalier de Vivens

Le conférencier Clair Morizet, homme
de culture et président de la Société
des amis de Clairac. J. E.

La prochaine conférence, par la
voix d’Alain Paraillous, sera consa-
crée à Victor Hugo. Comme d’habi-
tude, la gymnastique volontaire
continue le vendredi matin, salle
Tivoli, de 10 à 11 heures, animée par
Jacqueline Boffet. Enfin, l’assem-
blée générale du Club rencontres
aura lieu samedi 8 mars, à 10 h 30,
dans la salle Tivoli.
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